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,Danstout protoco le de recherche , i l y a toujours une problémat iqu

s suivantes@س،(

Peut؟ - on parler de didact ique ou pédagog ie de la traduct ion
-

Existe؟ - t - i l rée l lement un ense ignement de langues de spéc ial i té
-

s sont les vér itab les en j eux de la traduct ion de textes@لما"-اس
spéc؟ ial isé

la sui te d
'

un long exerc ice de l
'

interprétat ion en conférences
-internationales dans les combinaisons français/espagno

français ; mais auss i grâce à l
'

ense ignement du modu le de langu

spéc ial ité et de perfect ionnement -

en langue espagno le
-

au départemen

interprétar iat et de traduction , j
'

a i essayé de réfléchir tant sur la traduct io

que sur la traduction inter l ingua le . La va leur ajoutée de ce

est de tenter d
'

aborder que lques aspec ts fondamentaux sur le p la

et les enj eux praxéo log iques que tout cec i imp l ique dans l

de la traductio

article est donc le témo in d
'

une expérience et le fruit d

que j e voudrais partager avec mes co l lègues , ma is auss i et surtou

étudiants du département auxque ls j
'

essaye d
'

inculquer cette méthod

apprent issage et de réflex ion afin de tou jours m ieux s
'

adapter au métier d

interprèt

effet
,
la traducto log ie comme sc ience de la traduct ion et d

interprétation s
'

efforce chaque jour
- à travers toutes les théories récente

dégager des idées applicables à toutes les formes de traduct ion mais-

dmet néanmo ins et reconnaît très c lairement en son se in des doma ines d

propres à des spécial ités

1 (
et Mar ianne Ledere 3

(2 )
،

o

rap idement que seul le processus de passage d
'

un d iscours in itia

dans la langue cible
,
en e ssayant de transmettre le p lu

possible le sens du message ,
est traduc t ion : et ce son

principa؟ lement le déroulement et le résultat de ce processus qu

en traducto logi

donc de la « recherche du sens et sa reexpress ion qui sont le

le soul igne M

n
'

oublions pas que cette interprétation / traduct ion se fait auss i à l

des connaissances extra - l inguistiques grâce au background et au

cognitifs du traducteur qui devra
-

en respectant l
'

esprit et l

du texte -

rendre fidèlement le sens du discour

distingue très c lairement les)

éléments de définit ion du mot traduct ion qui
-

selon lu i - dés igne e

effet
,
tantôt un processus , tantôt le résulta

lorsque nous avançons sur le terrain hautement spéc ial isé d

sphères , la prob lémat ique do it aussi être posée différemment tan

vu de l
'

enseignement de cette matière , que de la pratique de la traductio

des textes spécial isés/
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Et c
'

est précisément pour essayer d
'

aborder les soucis bien réels qu

cette traduction des textes spécialisés - dans un monde ouvert à tou

p lus fu lgurants
-

que j
'

ai choisi leشأغ

de cet art ic le

,Acet effet
, i l faudrait d

'

abord fixer des cr itères sc ientifique

de dist inguer et de savoir à partir de quel stade de réflexion nou

aborder ce genre de traduction et ses problèmes

laئاas confondr

stricto sensu (Wuster)
(4)

,
avec la néologie qui répond plus au

de création , modernisat ion et actual isation du lexique d
'

une langu

commençons par vo ir p lus c lair dans notre métalangag

Regard sur le m éta lanvau

est évident que nous nous référons ici à la traduction de texte

à des spécial i stes util isateurs de langues de spéc ial ité attenant à

divers domaines tels que : technique , scientifique , juridique , économiqu

administratif
,
bancaire

,
commercial

, gestion et management . . . et

adopterons ici la dénomination de traduction de textes (o

plus adéquate que cel le de traduction،آ@
pécial isée ,

car nous pensons que chaque traduction l
'

est à sa manièr

elle requiert à la fo is des connai ssances spéc ifiques et des stratég ie

Nonobstant
,
on pourrait se spécial iser dans un des genres de l

; on parlerai t p lutôt alors de spéc ial isation dans la traduction
, pa

dans les sciences médicales
,
la génétique ou la b io logi

langues de spéc ial ité , qui dérivent d
'

une langue générale ,
s

distinguent par tro is aspect

la sémantique

,b)les ut i l isateurs

.c)les s ituations de communication auxquel les el les réponden

conséquemment
,
tout texte ou discours spécial isé répondra don

à une situation de communication au se in des langues de spécial it

effet
,
les langues de spécial ité se distinguent c lairement car el le

un apprentissage part icul ier et spécial isé ; leurs uti l isateurs sont de

et enfin
,
la situation de communication est formelle et obéit

règ les et à des critères professionne ls et sc ientifique

sont également des langues qu i présentent des spéc ificités de typ
textue l et styl istique ; néanmo ins

,
nous ne voulons pas dire pa

qu
'

e lles sont fermées ou mono l ithiques car el les présentent auss i de

et nuances en fonct ion des usages requis dans des situation

préc ises et/ou différentes parfo i

ex iste également diverses catégories de langues de spécial ité ,
ave

niveaux de spécial isat ion ; certaines présentent et exigent de nou

très haut niveau te ls que la physique nuc léaire , les mathématiques , le

etc . . . . d
'

autres occupent un terrain intermédiaire empruntant

auss i des ternies à la langue commune : ex . droit
,
banque , spor



agronomie
,
etc . . . . ma is el les peuvent présenter aussi d

'

autres difficu lté
notionnel les

,
conceptue l les , que cu lture l les que le traducteur avisé ne

doit surtout pas ignorer , nous pouvons proposer rapidement des exemple
la physique quantique , aujourd

'

hu i
, le concept de vide est redéfin

vo ire de man ière opposée puisqu
'

à présent les physicien
ment que le « vide est p lein4+لأ@

Dans la modernisat ion du système bancaire
,

on parle d

» du service offert au c l ient : l
'

interprète devra donc«

.s'approprier tous ces termes nouveaux et les emp loyer conséquemmen

ail leurs
,
dans le domaine génét ique , toutes nos connaissance

sont revis itées puisque dans le cadre de manipulation

le clonage nous propose à présent d
'

autres formes d

qui nous interpel lent tant sur le p lan sc ientifique qu

philosophique ou rel ig ieux : de quo i sera fait notre avenir , e

pas seulement ce lui de mot

au n iveau de la rédact ion et de la traduct ion
,
i l y a égalemen

genres textue ls différents . Dans le doma ine techn ique par exemple nou

les articles de vulgar isat ion ,
les encyc lopédies , les rapport

uti l isation pour ne c iter que cela

.Dansle domaine jur idique ,
nous rencontrons les décrets

,
les contrat

testaments
,
les sentences

,
les rapports de procès et autres . . . I ls peuvent

se présenter aussi sous forme de traductions orales et audiovisuel le

ou congrès , vidéos publ icitaires , doublages de fi lms . Mari

Teresa Cabré dans son art ic le « Précisions sur le d iscours de spéc ial it
[5)

3nous fourn it des rense ignements très intéressan

ai lleurs
,
la notion de champ est fondamentale , car le traducteu

avoir beaucoup de connaissances
,
savoir les organiser , les réactual ise

façon permanente et régul ière et enfin les uti l iser à bon esc ient a

opportun ,
afin d

'

être en mesure d
'

effectuer le processu

correctement . D ifférents chercheurs te ls que Truffaut ou Va
()

3Hoof ont traité cet aspect dans différents art ic l

est pourquo i , la capacité de se documenter doit porter
-

e

interaction permanente -

sur trois niveau

de connaissances dans le champ thématique requis-

termino log ie-

normes de fonctionnement textuel du genre en question

l est év ident que cette traduct ion de textes spéc ial isés , se retrouv

beaucoup dans les interprétations de conférences internationales
,
le

de l iaison ou consécutives en présence de spécial iste

qui aura،@
tout ce cheminement pour s

'

adonner uniquement et définitivement

seul domaine de spéc ialité . Et enfin , on pourrait auss i parler de la langu

ou spécifique , qui est propre à un écrivain
,
un politicien ,

ou à un

et une oeuvre : par exemple , dans le domaine hispanique ,
les oeuvre



de Gabriel Garc ia Marquez ou ce lles de Federico Garcia Lorca nécessiten

connaissance d
'

une langue spéc iale . Quant à la langue spéc ial isée ,
l

ne semb le pas être adéquate ni correcte sur un plan

مح@هلم
sémantiqueلمح@ن@لماه : disons p lutôt

.
englobant par là divers domaines de la sphère scientifiqu

opposons auss i les connaissances générales aux connaissance

nous parlons auss i de langues générales par opposition au

de spécial ité ,
et enfin

,
de sphères spécialisées lorsque nous nou

à des domaines préc is du savo i

essayerons de s imp l ifier cette compréhension du métalangag
en dist inguant d ivers concepts de spéc ia l isat io

par la thémat ique
-

.spécialisationpour traduire dans des doma ines précis-

spécial isation qu i s
'

opère dans l
'

échange de connaissances (ave

caractéristiques spéciales) et par le biais de l
'

informatio

actual isée de façon pertinent

ai l leurs
,
tro is conditions sont requises pour parler de langues d

spéc ial ité : a) - aspect cogn it i

.b)-aspects grammat ical et sty l ist iqu

aspects pragmatique et discurs if

de ces troi s)@س

pour que leur travai l atteigne les indices minima de qualité ; l

étant a lors véridique et juste à la fois quant à son contenu
,
mai

correcte et adéquate sur les p lans grammat ical et styl istique . El le do i

des « germes de sty le » (expression empruntée à Bréal) malgré u

ou un aspect souvent techn iqu

compétences particul ières sont nécessaires pour le traducteur : i

agit à la fo is de compétences thématiques , mais aussi et surtou

de compréhension ,
sans être spéc ialiste nécessairement dans c

a beaucoup écr it aussi ces dernières décennies sur la capacit

du traducteur profess ionne l , en ins istant sur les compétence

tel les ce l les développées par Roder P . Roberts et reprises par Jea

Del isle et parmi lesque l les nous re levons cel les - c i

,a)-méthodolog ique : (capac ité de se documenter sur un sujet donn

d
'

assimi ler la terminolog ie propre au domain

discipl ina ire : (capac ité de traduire des textes dans que lque

de base

(c)-traductionnel le : (capacité de sa isir l
'

articulation du text

techniques d
'

aide à la

aura it donc beso in - à défaut de compétences à ce niveau - d

tout ce la par une riche documentation , bien au - delà de l



termino log ie spécial isée qui n
'

occupe souvent dans ces cas - là que le secon

car le plus important est de savoir comprendre le concept enfermé dan
le term

Dans son artic le « Culture sc ientifique et traduction » Abdelham i

en sa qual ité de docent , propose une idée novatrice qui gagnerait

de Traduct ion en Algérie lorsqu
'

i l parle؟
dأ

'

« un cursus univers ita ire sous l
'

int itulé :@ ,
do

objectif princ ipal serait de doter le pays d
'

un personne l po lyva lent pouvan

»...
traduction sc ient ifique

Canada
, par contre

,
les langues de

sp
écial ité sont abordé

: il ex iste même des cursus de 2
'

cyc le et maîtrise e

(par ex . à l
'

Univers ité Laval) avec une espèce de spéc ial isat io

ce domaine qui va permettre de réfléchir sur tout ce qui a trait au

dictionnairiques , différenc ier la langue technique de la langue d

étudier la néolog ie termino log ique (différente de la néolog i

; poser des problèmes de traductique et terminotique ou le

informat iques destinées aux langagiers ains i que leur uti l isat io

et adéquat

langue de spéc ia l ité peut être auss i une métalangue ,
ou deveni

termino log ie traductionnel le ; pour mieux étudier
,
analyser et dir

les phénomènes rencontrés dans la term inolog ie ains i que leur

et leurs écarts
,
comme par ex les critères et décalages d

l
'

équivalence dans certains ca

aménagement l inguistique et term ino logique occupe auss i un

importante , et se fait gradue l lement dans e t grâce à de

scientifiques et techn iques tel les que la « Revue de

Terminographiques » publ iée régul ièrement au Canada
,
ou

toutes les revues de traducto log ie que l
'

on trouve dans p lus ieurs pay

hui
, possédant des cha ires de traductio

pourrions également envisager une étude détai l lée de tout l

la terminolog ie et les néo logismes te ls qu
'

i l devraient êtr

dans des cadres précis ou spéc ifiques ,
et cec i grâce à une matièr

on appe l lerait la lexicultur

fois compris tout ce méta langage ,
essayons d

'

étudier à présen

spécific ités de cette traduction ; et de ces langues de spécial ité tant a

didactique que pratique

:uest ionnements traductolo iziaue

que nous proposons dans cette part ie représente un ensemble d

ouvertes tant pour l
'

enseignant que pour le chercheur
,
voire pou

nombreux traductologues ,
et diverses théories se@ش@لم@41كله@.،س

"

(

penchent actuellement sur ces questionnements ; et leur étude pourrait êtr

ob jet d
'

un autre article , nonobstant ceux
- ci font déj à partie d

'

un cours qu

dispense aux étudiants de 4
e

année dans le cadre d
'

un module d

sur les théories de la traduct io



I l est évident que la traductologie reste ici avant tout une science d
observation dont les analyses faites par les théoriciens ont vocation à êtr

par les pratic ien

essayerons de voir , qu
'

en dehors de toute po lémique , beaucou

observations - et réflexions - faites par les uns et les autres permetten

de proposer des é léments - tant didactiques que traductologiques
- d

aux problèmes de transfert l inguistique dans ce cas préci

posant de cette manière notre problématique des langues d

et de la traduction de textes spécialisés , nous recherchon

des clefs méthodo logiques dans une démarche de science

qui appelle souvent à plusieurs disc ip l ines à la fois

-Nous nous interrogeons à juste titre sur ce que la traductologi

une méthodologie cohérente d
'

intégration des langues , et des science

cultures -

peut nous apporter dans notre enseignement ; mais aussi e

surtout dans cette profession . Plusieurs questionnements se bousculen

a) - Y aurait- il donc : a) plusieurs traducto log ie

b) spécialisation ,
aussi , dans la traductolog i

définir la terminologie adéquate , cerner les concepts et؟ح-هول(
.?les notions auxquel les nous renvoie chaque term

seront les différentes orientations de notre réflexion à-@س(
partir de l

'

expérience de notre propre enseignement de la langu

deش@ spéciali

orientations méthodologiques adopter pour trouver une-ة؟(
i.؟ ssu

Les différents domaines de spécialité
- aujourd

'

hui plus que jamai

sont pas statiques dans le temps , ni fermés dans l
'

espace : ce sont certes-

es constructions et conceptions plus ou moins solides
,
mais qui resten

et évo luent parfois avec une capacité dynamique que l

traducteur non initié et non averti suit avec difficulté , auss

Doit - on avo ir recours d
'

abord aux connaissances des science

exactes

leur mode de

unication ,
leur méthode d

'

applicationس@ه،كأول

s spécific ités de cette traduction se situent- elles uniquement suc@لأ-س

plan terminolog ique ,
ou/et également sur le plan du discours

,
voir

autres

s référents opératoires sont - i ls identiques ou différents
,
dans4)لأ-ح

chaque؟ spécial isatio

Do it - on adopter la/les même(s) stratégie(s) devant toute traductio

de textes/discours spéc ial isés

?f) - Doit - on aussi étudier les questions des technolecte



La théorie devrait - el le donc pouvo ir envisager toutes les s ituation
traduct ion de textes spéc ialisés ? ou b ien les l imites devraient - t - el les êtr

imposées par les traducteurs et les traducto logues eux
- même

ces questionnements qui m
'

hab itent en tant que professeur d
'

u

de traduction m
'

amènent à réfléchir et essayer modestemen

y répondre

;Didactique des langues de spécia l ité et traduction de termes spécialisé

@و

e processus , en soi
,
de la traduction de textes spécial isés n

enseigne pas rée l lement : on ne peut donner que des orientations et de

de travai l permettant surtout d
'

« apprendre à apprendre » ave

et grâce à une réactivation permanente des connaissances . C

s
'

acquiert plutôt par la pratique régul ière mais i l peut être auss i l

chez le b i l ingue que chez « celui qui est
()
(»la fois deux pârfaits uni lingue

les langues de spécial ité devront être enseignées à l

lumière de trois volets complémentaire

vo let terminologie : où la création de nouveaux termes devr

de nouveaux concepts qui apparaissent chaque j our dans différent

dispose de deux méthodes : onomasiologique (de،

.(l'idée au mot) , sémasio logique (du mot au concep

Volet mixte : où traduction et termino log ie permettront de mieux

approprier les concepts , les replacer dans « leur cadre d
'

appl ication » pou

les app l iquer et les util iser correctemen

est pourquoi , former des traducteurs spécial isés c
'

est surtou

des personnes aptes à travai l ler sur des problèmes de traduction dan

importance ,
aussi

,
très marquée de la5ن

pluri
-

ou bi l ingue dans des domaines particul iers e

volet terminographie : grâce à une étude qui permet enfin de

comparer et analyser tous les usages que peut recouvrir le mêm

par ex : dans différents domaines ; ou receler les nuances ayant trait

de celui - c i dans différents « cadres
-

théoriques » ou pratiques . L
a@@الما"ث

terminographie permettra donc d
'

affiner et perfectionner tous les usage

de ce que nous propose la termino log ie ,
mais aussi désambiguïse

qui se présentent . Cette réflexion po intue sur l
'

axe tant،غ

que paradigmatique de l
'

usage d
'

un mot , affinera davantag

réflexion et précisera encore mieux l
'

usage du terme dans la langue d

permettant même l
'

acquisition de l iens conceptuels entre le

termes

A cet effet , et pour rempl ir correctement toutes ces fonctions
,
le

les chercheurs , les techno logues et traducteurs exigent de l

économie et facilité de maniement:

7



،
Dansش@ le cadre de l

'

ense ignement des langues de spéc ial i

l
'

importance attribuée à ce l les
- c i doit résider dans son doub le rôl

d
'

instrument ép istémo log ique qui permet d
'

exprime

de nouve l les idées
,
observations et découverte

et de véhicule pour la communication des connaissances dans le

a i res du savo ir un iverse

effet
, quand on veut se spécialiser dans une langue on doi

avoir une visée et une final ité traduct ive . On ne traduit pa

des termes attenant à un domaine de spécial ité . . . mais aussi et surtou

concepts , des notions
,
des vis ions du monde . On le constat

dans des oeuvres actuel les tel les que celles de Francis

Fukuyama , par exemp le dans son dernier l ivre : le Grand Bouleversemen

aussi après la traduction de ses deux oeuvres fondamentales : « la Fi

e@ح@ » suivie de « La Fin de Ho

nous propose une crit ique presque prophétique du devenir d

humanité après le présent désordre ,
l
'

apparent chaos universel , et la grande

fracture qui rend diffic i le la communication
,
la compréhension ,

« le vivr

» de ceux qu
'

i l appel le sans aucune complaisance des « animau

» . C
'

est un cri et un appel au secours sur la Rupture de tous le

@داهس@

avenir , en émettant néanmoins quelques clefs pour cette situation . Des

concepts nouveaux émergent , des termes jai l l issent et d
'

autres s
'

essoufflen

néo log ismes apparaissent , une nouvel le façon de penser , voire po indr

nouveaux parad igmes : tout se spécial ise ,
se dénoue et se renoue : le

glossaires éclatent
,
d

'

autres s
'

imposent à nous en cette époque d

de réseaux , de connexions , de fractales . . . et

sommes ainsi proj etés en tant que traducteur/interprète dans l
de demain malgré nous . La langue de spécialité sous la plume d

mais aussi de beaucoup d
'

autres tels qu
'

Edgar Morin
,
Umbert

Ervin Laszlo
,
et de très nombreux autres penseurs et passeurs , n

'

es

seulement termino logique mais auss i conceptue l le et notionnell

Ceci est encore plus vrai peut - être dans le domaine de la traductio

et scientifique où les po ints de vue et les différentes acception

ex igent du traducteur une extrêm)اe
afin de ne pas commettre d

'

erreurs tant de compréhens ion que d

Pourش@ le domaine sc ientifique ,
choisissons deux thèmes d

'

actu li

OGM
,
la biodivers ité et l

'

éco logi

hui
, grâce au génie génétique ,

on distingue très c lairemen

catégories d
'

organismes génétiquement modifiés ou OGM

.(a)-ce lu i qu i est en lu i - même un OGM v ivant (maïs
,
courge , tomate ,

soj

a l iment qu i cont ient en son se in
,
un OGM vivant (yaourt ave



.(bactérielactée
,
fromage à pâte persi l lé

al iment qui contient des produits iso lés ou dé jà traités , provenan

(d'OGM (enzymes
,
ac ides aminés

,
amidon

,d)-al iment dérivé d
'

OGM désact ivé (ketchup , yaourt pasteuris

terre en poudreاص@،،لا

,Ilfaudrait aussi différencier 1
'

OGM des produits transgénique

ce travai l sur la langue de spéc ial ité , basé sur la recherch

et toute la termino logie véhiculée dans chacun des ca

permettra aux traducteur de bien cerner la thémat ique , savoi

de quoi il parle ,
être pertinent et p lus préc is au momen

lorsqu
'

il exercera sa fonctio

le second exemple ,
en ce qui concerne la biodiversité e

écologie , le traducteur spécial isé devra également définir ce nouvea

et tout ce que peut renfermer de sémant isme . Effectivement
,
l

biodiversité peut signifier

.a)-la diversité de la vie et de tout ce qui est vivan

la diversité des espèces végétales et animale

la diversité des espèces et de leur (s) relation (s) avec le

écosystème

i l existe auss i d
'

autres définit ions mo ins év identes pour l

: ce l le qu i fait référence aux gènes ex istants dans chacune des espèces e

qui autorise une vis ion unifiée des tro is niveaux de la biodivers ité qui son

biodivers ité génétique : qu i correspond à l
'

étude du gène e

ains i que leur fonctionnemen

biodiversité spéc ifique : qui correspond à l
'

espèce propremen

dس@ i t

c) - biodiversité écosystémique : qui correspond à un nivea

supérieur d
'

écolog i

la plus

puisque le gène est l
'

unité fondamentale dans la sé lectio

au contraire , pensent et affirment que la vraie biodiversité
لما@

celle du terrain et que l
'

espèce et/ou l
'

unité sont les plus accessibles

étude préliminair

ces définitions conduiront elles - mêmes à la créatio

d
'

approches différente

les généticiens se concen
trent essentiellement et uniquement su

gène car il représente l
'

unité de base pour une étude complèt

biodiversit

8



b) - les biologues donnent de l
'

importance aux espèces , et au

existantes entre e l le

les éco logues qui se préoccupent des écosystèmes donneront plu

importance aux interactions entre espèces, à l
'

environnementainsi qu
'

écorég ion habitée ou colonisée

,Etenfin de la biodiversité et de sa rencontre avec d
'

autres sc iences

:naîtront de nouve l les sciences interdisciplinaires telles qu

agrobiod iversité , ou des cas de contribution à des domaines tels qu

industrie ou l
'

énergie (exemp le : créat ion et uti l isation des panneau

(...so laires , et

fois
,
donc

,
toutes ces connaissances thématiques acquises , l

spéc ial isé dans ce domaine par exemple , devra s
'

approprier le

adéquats et savoir ou devo ir les uti l iser à bon esc ient sans hésiter
, n

tromper car i l aura fait lui même la part des chose

est vrai auss i -

on le constate chaque jour davantage -

que la langu

spéc ialité dev ient de p lus en plus complexe encore lorsqu
'

il s
'

agit d

des concepts po l itiques ou juridiques , les suivre dans leu

sémantique , vo ire leur dérive fonctionnelle . . . et pouvoir ains

traduire malgré tout
,

correctement dans leur contexte
,
en dépassan

« les co l l is ions de sens » te l lement d
'

actualité en ces moment

de l
'

histoire de l
'

humanité : c
'

est le cas du concept de « l iberté

d
'

expression » qui , aujourd
'

hui
, pose tant de problèmes

,
dans son acceptio

approche et son appl ication . I l est évident que la traduction de cett

ne pose aucun problème puisqu
'

i l suffit d
'

avoir recours à un
-

nous empruntons ic i le terme à l
'

ES IT et au glossaire de

sa théorie interprétative
-

ou tout simp lement une traduction l ittéral

au delà de ce transcodage , le traducteur conscient de sa tâch

savoir que derrière cette traduction se cache aussi une espèc

« hypocrisie sémantique »
,
vo ire d

'

« érosion conceptuelle » qui permet

d
'

en faire parfo is un usage arrogant , parfo is vic ieux , et/ou totalemen

et erron

nous remontons à quelques définitions de cette l ibert

expression afin de tenter d
'

en faire cette fois - ci plutôt une traductio

nous pourrions revenir à une source officie lle intéressante e

crédible te l le que la Conférence Générale de l
'

UNESCO que dans s

a fait le 28 Novembre 1 978 une déclaration à cet effe

est demandé au traducteur de ne pas se substituer , ni souscrire
-aux positions des uns et des autres . . . i l doit - tout en se spéc ial isan

tout ce qui est en c irculation
,
comprendre et adapter ces terme

à des règ les morpholog iques , qu
'

à des courants culturels , pouvo ir auss

nécessité i l y a
-

oser une innovation spontanée mais qui risquerait peut
-

tre de le trahir (ou l
'

aider ?) dans l
'

exercice de sa fonction . C
'

est donc
-toute une recherche et réflexion profonde qu

'

i l devra faire en témoin

/oserais - je dire presque muet ? - lors de son exercice d
'

interprèt

8



Aujourd
'

hui , p lus que l amais on do it traduire sans tradu ire . . . tout e

traduisan

our i l lustrer ce di lemme
, qui confirme et dévo i le à la fois l

des paradoxes , car i l affirme l
'

exerc ice de la fonction et la ren

p lus passionnante ,
nous avons cho is i également le domaine juridiqu

problématique dans sa juste compréhension d
'

abord
,

et s

ensuite

,Latraduction des textes spécial isés pose des problèmes bien réels

,nonseulement de compréhension exacte et préc ise de la notion juridiqu
aussi et surtout celui de sa traduct ion correcte et adéquate dans u

ouvert à tous les échange

dans le monde
,
beaucoup d

'

études doctorales trè

se font dans le domaine de la traduction juridique ,
avec de

spécifiques à cette spécial ité . I l est vrai que les questions d

sont au coeur des préoccupations des juristes , mais d
'

autre part , l

du dro it ains i que la l inguist ique juridique nous font prendr

de l
'

importance de ce domaine
,
de son impact et de se

dans la prat ique de la traductio

nombreuses pub l ications se font de plus en plus comme pa

les ouvrages de : G . Cornu : « L inguist ique juridique » ,
ou celui d

L . Sour ioux et P . Lerat : « Le langage du droit » . En fa it
,
on compren

après avoir lu de te ls ouvrages que les d ifficultés et les différence

dans ce type de traduction spéc ial isée se s ituent p lus sur le plan d

avec des référents opérato ires spéc ifiques qui ne sont pas ceux d

science en général , car i l faut dans ce domaine restituer correctement le

juridiques dans la culture d
'

un état ou d
'

une rel ig io

Pe l lage
- ancien professeur de Paris I II - affirme que l

dev ient encore p lus comp lexe lorsqu les équivalences ne sont pa

J . C . Gémar qui dans son@س
"

ل@ح(

-47artic le : « Le plus ou le mo ins d isant culturel du texte juridique » (Meta

'uqsيلمءلمà garantir les ef
G . Cornu par ai l leurs

très b ien auss i que l
'

interprétat ion fait déjà partie de la quête d

réel afin de m ieux connaître les normes app l icab les à un fait ou à un

ainsi que les termes appropriés dans la traduct
ion requis

ce qui concerne l
'

express ion même du dro it , Cornu exp l ique dan

livre : « L inguistiq
ue juridique » qu

'

une idée technique peut s
'

exprime

- - - -
) Z ) A a„ e l lo . . ? o. , t AP - 1- i - trovonv `ia rrn ide nombreux travaux de dro itول.ح

a ins i que des travaux de co - rédac tion peuvent être riche

enseignement sur le (s) rôle (s) que peut ou do it jouer la traduction dan

systèmes juridiques multi l ingues ; c
'

est le cas actue l lement avec l

Européenne qui essaye de mettre en place sa propr

Tous ces aspects ont été abordés lors du Co l loque Internationa

par l
'

Ecole de traduct ion et d
'

interprétation (E . T . I) de l
'

Universit

Genève , et l
'

Association suisse des traducteurs
,
terminologues e



».interprètes: « La traduction juridique : histo ire
,
théorie (s) et pratiqu

organisé le 1 7
,

1 8
,
1 9 févie

Dans le droit musulman et particul ièrement dans le Code de l

(algérien) , nous rencontrons également d
'

énormes difficultés d

et de traduction
, quant à certaines notions ou termes

spécifiques relevant aussi bien de la rel igion que de la philosophie du droi

termes tels que « Kafala » ne doit pas être rendu dans le sen

adoption ma is de « Recue i l Légal » ,
le « Kho l

'

â » doit être compri

séparation moyennant réparation »
,
d

'

autres termes tels que«@5@ححم

Wakf et Habous » restent intraduisibles et sont transcrits tels quels . Des

tudes très intéressantes
,
à cet effet

,
ont été pub l iées par de nombreux

juristes algériens , ainsi que par Lucie Pruvost dans son ouvrage « Femm

d
'

algérie . Société
,
fami l le et citoyennet

terminerons par le domaine pol itique et la questio

qui se pose à nous aujourd
'

hui est de comprendre pourquoi le

traditionnel les de prévention de la guerre et de construction de l

ont
,
en général , comp lètement échoué . Des conflits te ls que celui d

Irak , récemment mettent en évidence la brutalité croissante des condition

guerre auj ourd
'

hui
,
le mépris abso lu pour la vie des c ivils

,
et posen

de sérieux problèmes éthiques et déontolog iques qu

le traducteur aussi dans une réflexion sérieuse de l
'

exercice de so

dans de te l les cond i tio

cet effet
,
l
'

appel de la Haye pour la Paix en l
'

an 2000 sert d

pour revendiquer un Consei l de Sécurité qui assure la sécurit

une réorientation fondamentale et radicale des instituion

internationales
,
une promotion d

'

organismes régionaux e

ONG pour faire progresser la paix et le respect du droit international . Un

internationale (200 1 /20 1 0) de la promotion d
'

une culture de l

et de la non - violence au profit des enfants du monde a été instauré

l
'

an 2000 . Des résolutions furent adoptées par l
'

assemblée général

Nations Unies lors de sa cinquante
- troisième session tenue le 06 octobr

et l
'

UNESCO fut dés igné « chef de file » de cette décennie . U

2000 pour une culture de la paix et de la non- violence » a été

galement rédigé par un groupe de Prix Nobe l de la paix ,
lequel traduit le

et leur permet d
'

être accessibles au plus grand nombre : parm

personnalités signataires ,
on peut l ire : Dalaï Lama

,
Rigoberta Mench

Gabriel Garcia Marquez , Antonel lo Venditti ; des lettres de soutien à

ce Manifeste ont émané de Jacques Chirac ,
Nelson Mandela

,
Mohamed V

Henrique Cardoso et bien d
'

autres personnal ités internationale

situation pol itique internationale nous fait réfléchir sur l

sens de la culture
,
de la paix et bien d

'

autres concepts qui régissen

monde d
'

aujourd
'

hu i . Le traducteur devra- t - i l devant ce foisonnemen

face à toutes ces dérives notionnel les se perdre aussi dans de

dédales termino log iques

,Parai l leurs la phraséo logie au sens large , les locut ions idiomatique

nouvel les express ions exprimant de nouve l les concept ions (exemples d



Grand Moyen
- Orient ou GMO

,
de la « Nouvel le Economie »

,
« marché«

a ins i que les co l locations ou locutions,(..

sont autant d
'

actual isateurs de données de la cu lture popu laire ou de l

actuel le posent problème ; et on connaît très b ien - et déjà - le

difficultés de traduction rencontrées dans ces cas l

espèce de lexiculture dev ient de p lus en p lus urgente dan

uti l isation pertinente de cette nouve l le sémantique , ou resémantisat io

anciens termes . Une culture accompagnant et préc isant l
'

uti l isatio

de chaque terme se fait urgente de nos j our

le domaine po l itique par exemp le ,
des not ions

,
des mots

,
voir

concepts tels que ceux de la culture et de la paix doivent être rendus e

dans cette langue de spécial ité ma is sans raideur sémant ique . Quan

culturel se gl isse dans le lexique , ou lorsque le lexique do it rendre l

la situation est encore p lus complexe . On se rend vite compte qu

/ culture l sont des not ions et des concepts qui se présentent avec de

de plus en plus flous actue l lement , mais renferment auss i toutes le

quas i synonymiques que l
'

on peut rencontrer aujourd
'

hui . La lectur

études monographiques sur la Culture et la Civ i l isation te l les qu

de mots . Culture et civ i lisation » de Phil ippe Béneton sont«

.fondamentalespour le traducteur . Ce lui - c i , docteur en sc iences polit ique

de façon exhaustive dans son ouvrage qui est la vers ion al légée e

de sa thèse soutenue en mars 1 973 . comment les termes e

classiques de culture et c iv i l isation vont évo luer depuis le XVIIIe

s ièc le à nos jours , et ceci dans d ifférents pays te ls que l
'

Al lemagn

Ang leterre ,
la France , pays qui correspondent par a i l leurs aux langue

enseignées dans notre départemen

une oeuvre de te l le envergure ,
on peut appréhender davantage tout

audience et les sens de ces deux mots à travers l
'

espace et le temps ,
ains

une toute term ino log ie de spéc ia l ité dans ce doma ine : ce sont des it inéraires

،
sémantغ iques qu i exp l ic itent l

'

évo lution de ces mots , parfo is leur riva l i

autres fo is la subst itut ion de l
'

un par l
'

autre
,
vo ire des moments de ruptur

les deux concepts . Le traducteur comme nous le voyant ic i encore , devr

ten ir compte de l
'

époque ,
du l ieu

,
de l

'

auteur
,
des évènements référent ie l

m ieux cho is ir et opter pour le terme le p lus adéqua

une langue de spécial ité ,
i l faut trouver -

et souvent v ite - d

solutions pour parer au beso in
,
voire à l

'

urgence et pouvoi

et transmettre à celui qu i à son tour , devra traduire le messag

le comprendre . Mais i l ne faut pas s
'

arrêter sur des écarts de sens
,
i l fau

des relectures , vo ir d
'

autres prax is et verser aussi par des raccourc i

dans des recherches documentaires permettant de mieu

l
'

emp loi v isé et la thématique tant sur le p lan synchronique qu

parant ainsi à l
'

urgence et au beso i

culture l dans les langues de spéc ialité est révélateur de nouveau

ç chaque fo is différents et p lus pointus . S i j e rev iens au mo

culturel , et que j e traduis un texte spéc ial isé ,
cette notion peut eng lobe

8



a) - l
'

ensemble des connaissances acquises permettant de développe

sens critique ,
le goût et le jugemen

des aspects intel lectuels propres à une civil isation ouح
"

)كا-)
.unenatio

ensemb le des formes acqu ises de comportement dans les société

Werly
- traducto logue de l

'

Université de Turin -

se pench

i l est diffici le de le définir؟
اس@

لما؟
hui

,
si ce n

'

est par son antinomie qui est l
'

« absence de guerre » ; i

même qu
'

i l n
'

y ai pas de vraie définition
,
et le silence d

nous pousse à chercher et réfléchir sur d
'

autres « astuces

»aix »
,
«stratégie pour la paix

pour la paix » ) qui nous renvoient aux p istes à exp lorer dans le

exte
,
ou discours à traduire . Aujourd

'

hui comment enseigner ce lexiqu

une langue de spécia l ité ? , comment exp liciter ce concept toujour

de cette d ichotomie : paix / guerre . Ce qui nous inquiète

encore
,
c

'

est qu
'

aujourd
'

hui
,
on ne sait p lus exactement ce qu

'

est la guerr

que sont plutôt les différentes formes de guerre (guerre atomique , guerr

guerre préventive , guerre psycholog ique , et autres) : la paix n

serait - e l le donc que l
'

« envers » de la guerr

ai l leurs
,
la langue de spéc ial ité trébuche devant tous ce

lexicaux vite phagocytés par des ang l ic ismes qui s
'

érigent e

de dépannage queهلم
.()e écrit Robert Gal isson

ail leurs
,
le « Document de Val ladol id » signé i l y a une dizain

années
,
dont les signataires étaient d

'

augustes personnalités du mond

parmi lesque ls Octavio Paz le mex icain , Ernesto Sabat

argentin , Antonio Bueno Val lejo le péruvien ,
Angusto Roa Bastos l

et Carlos Fuentes le mexicain ainsi que Rafaë l Aberti e

Ayala d
'

augustes l inguistes , hommes de lettres espagnoles , s

une espèce de Charte pour la défense et la promotion scientifique de l

espagnole

,Etc
'

est ains i que devant ce danger des ang l icismes en particulie

(Rea lآ..maisauss i des gal l ic ismes et autres termes étrangers , la

s
'

étant doté d
'

un Institut de Lexicologie , se préoccupe
de la term ino log ie espagno le . Par sa réflexion sur l

rap ide et croissant de la spécial isation ,
dans tous le

e l le essaie d
'

apporter sa contribution
g
râce à des académic iens

n_ AAo . . , , o l c - - - ( , y , . , L`
. Y : 1 : . . 1 - - - - - -

1 5) .
. . . . - 1

•

- - - ` - - - - - - - -A15(
-

qui font oeuvre d؟)e
rm ino logues et/ou terminographes également : i ls se penchent sur le

termes et concepts ,
et essayent grâce aux résultats de leur

de leurs études et publications d
'

offrir une a ide énorme e

aux traducteurs
,
a insi que des repères scientifiques et des donnée

dont l
'

usage fera lo i
,
et la référence restera la norm



Il est évident que l
'

interrelation entre académic iens et traducteurs es

certains ang l icismes en particul ier , se fai t@س

on note auss i l
'

apparit ion parfois désordonnée de certain
-

pas toujours agréés
-

qui sont imposés par l
'

usage rapide

dاع
'

un concept ou d
'

une nouvelle idée . . . . et qui peuvent aussi pose

de leur emp lo

on assiste fort heureusement aujourd
'

hui , à la RAE
,
à un

description et élagage de toutes ces termino logies , afin d
'

imposer l

terme (s) exacts (s) qui répond (ent) plus à la création lexicale e

de la langue , év itant par là
- même de noyer cel le

- ci dans tou

termes étrangers impropres qui envahissent à chaque seconde tout

dans le mondeة@(

El dardo en la palabra » ( le dard dans le mot) dont parla it Fernando

Carreter - directeur de la RAE
,
décédé en Mars 2004 - et qu

'

i l fau

le plut tôt possible , en purifiant chaque langue ,
en l

'

enrichissant et lu

d
'

élaborer des règ les et des guides ou documents de source et de

référence afin de s
'

adapter au déve loppement des langues de spécial it

.auqu
e l nous assisterons de p lus

,

en p lus
f 1 6
te l le sera la p lanche de sa lut et l

()3mei l leure issue pour tous les traducteu

travai l de fond
,
mené de façon très sc ient ifique se fait surtout en

Catalogne ,
mais auss i dans les autres rég ions . D

'

autant p lus qu
'

aujourd
'

hu

langue espagnole tend à se développer de plus en p lus dans des pays te l

de la population parle et étud i

espagno l dans presque tous les états américains
,
en dehors de ceux qu

déj à connus pour cette prat iqu

afin de favoriser une espèce d
'

aménagement l ingu istique e

les grands académ ic iens , l inguistes et traducto logues d

en Espagne , proposent des so lutions inte l l igentes , car réfléchies

term

est le cas de Valentin Garcia Yebra qui dans son discours d
'

entré

la RAE
,
lu et présenté le 27 Janvier 1 985 et intitulé : « Traduccién

de la lengua del traductor » (Traduction et enrichissemen

la langue du traducteur) , abordait la quest ion de la termino log ie e

un commentaire studieux sur toute une série de g lossaires e

publ iés dans le « Boletin de la RAE » et élaborés par des

scientifiques pour pal l ier au danger de l
'

usage i l l imité d
'

ang l ic isme

qu
'

i l fa l lait balayer le plus tôt possible . Paral lè lement
,
i l invitai

à une réflexion plus profonde sur la théor isation de la traduction afin d

aborder sa pratique lorsqu
'

on rencontre ces « unsichtbar

» ou « importations c landest ines » ,
ainsi nommées par no

germanisants

:Traduction de textes spéc ia lisé

on rencontre bon nombre de bureaux affi l iés à cett

qui est la plus demandée par des particul iers , des entreprises ains

au niveau des institutions offic ie l les . Les enjeux sont énormes
,
la praxi



également ; et les perspectives à venir amèneront de p lus en p lus le

et traducto logues à se pencher sur cette disc ipl in

pose également le prob lème de spécialisation des traducteur

devront choisir la branche qui leur convienne le mieux . Faudrait - i

à ce DPGS (D iplôme de Post- Graduation Spécial isé) . Autant d

qui appel lent à la réflex ion pour proposer des solutions . D

études ont été pub l iées au sujet de la traduction sc ientifique e

et nous c iterons ici quelques noms parmi ceux qui se son

sur cette problémat ique : Mai l lot ( 1 968 ) , Pinchuk ( 1 977) , Durieux
1 998)1 988( , Hann ( 1 992) , Gopferich ( 1 995 ) , Bachman ( 1 996) et Gamer

Quant à la traduction juridique en particul ier , nous citerons : Géma

a(2000,1998)ح...

dans tous les cas
,
le traducteur de textes spécial isés doit savoi

le domaine reste à la fois fac i le à aborder (s
'

i l est outillé théoriquemen

méthodolog iquement) et/ou diffic i le (s i aucun repère scientifique ne lu

de se retrouver dans les différentes approches) . R . Goffin
,
abord

un artic le très intéressant le problème de « la formation un ivers itaire d
(17)

»traducteu

pour parer
-

même dans le cadre du cours
-

aux contraintes o

sémio logiques des g lossaires , comment inviter le traducteur

réfléchir sur l
'

absence de définition
,
cerner même la défin ition « en

creux »
,
et traduire malgré tout correctement ce mot dans son context

toute la difficulté rencontrée ? . Et lorsque le mot fait défaut
, que

faire par exemp le dans une langue de spécial ité lorsque la nuance s
'

enl is

la réflex ion perd ses repères ,
lorsque l

'

évolution ou le g l issemen

vont trop v ite ? . Par exemple l
'

étudiant et le traducteu

disposent actue llement au sein de la R .A . E (Real Academi

de deux organismes fondamentaux qu
'

i l peut consulterس@3"كة

:régul ièrement

CREAاص@0 : Corpus de Référence de l
'

Espagnol Act

: Corpus de Référence d iachronique de l
'

Espagno

sur l a traduction dans le domain

reste également un guide et référence de sources documentaire

pour un traducteur de textes spécial isé

Rey , pousse encore p lus loin la réflexion en parlant de « l

de l
'

encyc lopédie »
,
cel le - c i étant « la descript ion didactique d

'

u

référentiel trans l inguistique »
, celui - c i serait traduis ib l

aux « g loses contextuel les » qui marquent les spécificité

et s ignalent donc les non- équivalences entre deux thèmes : d
'

o

parfois remise en question aussi . Mais dans tous les cas , o

toujours avoir recours à des « astuces sémantiques » pour traduir

tout . E . Gary dans son ouvrage « La traduction dans le mond

» évo
q
ue les mécanismes de la traduction et apporte que lque
éc)وا la irc issemen ts

9



porte presque p lus de؟
;réponses ni de so lutions concrètes à des situat ions toujours inédite

secréta i re

de l
'

UNESCO Matsuura Koichiro dans son art ic le « Vers le

de savo ir » dresse un tab leau exhaustif sur la réparti t ion e

(l'ut i l isation des savoirs dans le monde aujourd
'

hui
t2

espèce de nouveau module intitulé : Lex iculture pourrait fair

objet de réflex ion aussi dans différents Départements d
'

interprétation e

tant pour sa conception que son conten

croyons de p lus en p lus que la spéc ial ité peut recouvrer auss

conceptuel . M i lan Kundera dans : « Les testaments trahis »
, parlait d

presque toujours faux ,
et à chaque fois différent » . Ce sens véhicule à

a fois du notionne l et de l
'

émotionnel car les mots disent aussi ce qu
'

i ls n

pas dire ,
ou ne disent p lus du tout : c

'

est pourquoi l
'

« enve loppe d

» est à réinterpréter à chaque fois : c
'

est ce que le traducteur effic ien

(ou non) rendre correctement dans sa traductio

pour conclure ,
i l est évident que ces réflex ions nous interpe l len

- didacticiens
,
spécialistes et étudiants en traduction -

et nous invite

remise en question permanente ,
car nous sommes tous quelque par

» dans cette termino logie galopante«

8
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هلمميزاقا:وكذاالتخصصلغاتتعليمإشكاليةإلىنتطرقالمقال،هذا

االعالم؟فيللباحثينبالنسبةجمامعترفةمنهجيةهناك
ً

جووأجلمنملتزموننحنهلو
د

للمفاميمدائماتطورانلاحظأينلمعاإطارفينحنالمادة.هذهتدريسفيخاصةطريقة

إلتباس.أيلتفاديومتينةدقيقةمعارفإستعمالهاويقتضىمستحدثةمصطلحاتوإبداع

قاعدةوتقتضي(épistémologique)ايبيستيمولوجيةعمليةتعتبرحالياالترجةعمليةإن

(background)تعرضوبالتالي،عصرنتها.وأيضاالميادينجميعفيواسعةومعرفة

praxéolog)البراكسيولوجيةالرهانات iques)دراستناعلىإعتماداالمقالهذافي

سنسميهاالتيالمصطلحاتثقافةحولمادةتعليمفيالتفكيريجبألاوتفسيرها.

(lexiculture)المفاهيم.أهميةحولبالتفكيرتسمحوالئ
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